
     LE FEU DE L’EPREUVE / (ZACHARIE 13:9)                                                    Avenches, dimanche 11 août 2013 

 

- Zacharie 13:8-9 (Dans tout le pays, dit l'Eternel, Les deux tiers seront exterminés, périront), 
   Et l'autre tiers restera. 

Je mettrai ce tiers dans le feu, Et je le purifierai comme on purifie l'argent, 
Je l'éprouverai comme on éprouve l'or. Il invoquera mon nom, et je l'exaucerai; 
Je dirai: C'est mon peuple! Et il dira: L'Eternel est mon Dieu! 

Voulez-vous vraiment le feu de Dieu pour vos vies ? Sachant que : 

- Qui dit feu dit purification, qui dit purification dit épreuves ; 

Et, qui dit feu ou épreuves, dit fortes chaleurs, soit grandes douleurs   - 

Dans la vie chrétienne on ne comprend pas toujours ce par quoi nous sommes en train de passer. Mais, 
quelles que soient nos incompréhensions, nous avons cette promesse faite par Paul, en Romains 8:28 : 

- « Nous savons, du reste, que toutes choses concourent au bien de ceux qui aiment Dieu, de 
ceux qui sont appelés selon son dessein. » 

Il dit bien « Toutes choses… »  Donc les épreuves en sont aussi. Ou bien ? On pourrait donc interpréter :  

- Nous savons que toutes épreuves concourent aussi au bien de ceux qui aiment Dieu… 

Quand il est écrit : « au bien », on aurait tendance à penser seulement à des choses dites « positives ». 
Comme si Dieu devrait tout faire pour qu’on se sente toujours et seulement à l’aise, sans difficultés ; que l’on 
n’ait que réussite, santé, prospérité, en tous aspects. Alors que Dieu utilise justement également (je dis bien 
également), les conditions adverses pour notre bien. En effet, il est écrit que toutes choses, concourent pour 
notre bien, donc les difficultés, les épreuves, les adversités, les malheurs, également. 

Et pourquoi ? Vous vous êtes sûrement déjà demandé pour quelles raisons Dieu permet des choses, qu’Il 
affirme êtres pour notre bien, alors qu’à nos yeux, à première vue, elles ne semblent pas être aussi bonnes ? 

Si nous lisons la suite du passage, que dit la Bible ? 

- Car ceux qu'il a connus d'avance, il les a aussi prédestinés à être semblables à l'image de son Fils, afin 
que son Fils soit le premier-né de plusieurs frères. (Romains 8:29) 

Il les a prédestinés à quoi ? : A être semblables à l'image de son Fils ; afin que son Fils soit le premier-né 
de plusieurs frères. 

En effet, tout ce qui nous arrive, n’a pas l’objectif de nous faire sentir toujours super bien, mais avant tout, 

de nous transformer. Comme nous dit ce verset 29 et les versets 14 à 17 de ce chapitre 8 : afin que nous 

devenions semblables à l’image de Son Fils. Et que nous devenions frères du Fils Unique du Père Eternel. Amen ? 

Dans ce passage, Le Seigneur nous dit aussi comment Il accompli (ou comment Il a accompli) cela : 

- Et ceux qu'il a prédestinés, il les a aussi appelés; et ceux qu'il a appelés, il les a aussi justifiés; et ceux 
qu'il a justifiés, il les a aussi glorifiés.  (Rom. 8:30) 

- Or, si nous sommes enfants, nous sommes aussi héritiers: héritiers de Dieu, et cohéritiers de Christ, si 
toutefois nous souffrons avec lui, afin d'être glorifiés avec lui. (Rom 8:17) 

Nous retrouvons là le processus qui est décrit dans Ephésiens 1 : 

 Prédestination : qui comprend tout le monde, mais seuls ceux qui répondent à Son appel, par un 

acte de foi (concrète) sont élus, [Car il y a beaucoup d’appelés, mais peu d’élus… (cf. Matt. 22:14)] ; 

 Appel : qui inclut également toutes Ses créatures humaines, mais beaucoup restent insensibles 

à Son appel, car ils préfèrent vivre à leur guise plutôt que pour Dieu ; 

 Justification, par l’œuvre de la Croix, en faveur de tous ceux qui répondent à l’appel, par la foi ;  

 et, Glorification : Là, précisons que la Bible dit, ici et ailleurs: Il les a glorifiés, et non pas, 
comme certains pensent, Il les glorifiera. Ce qui signifie que nous sommes, déjà, dans cette vie 
présente, appelés à participer à Sa gloire, en nous et au travers de nous. Soit à manifester Sa 

Gloire, Sa Puissance, Sa Présence autour de nous, étant habités par Le Dieu de Gloire. 

 Mais, comme nous dit le verset 17, il n’y a pas de glorification, sans souffrance… 

 Et, il n’y a pas de souffrance sans la promesse de devenir héritiers et cohéritiers avec Dieu. 
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Les versets 31 et 32 nous promettent encore qu’Il est avec nous. Que, si Dieu n’a pas renoncé à faire passer 

Son Fils par la mort, pour nous sauver d’une séparation éternelle d’avec Lui, Il ne nous refusera rien, et rien 

ni personne ne pourra s’opposer à son œuvre de transformation en nous, par la purification, la sanctification, 

manifestée au travers du feu dans nos vies : Ces épreuves qui nous rendent toujours plus semblables à Son 

image, par ce feu qui brûle toutes scories ou impuretés, de même que l’or et l’argent sont épurés par le feu. 

Que dirons-nous donc à l'égard de ces choses? Si Dieu est pour nous, qui sera contre nous? Lui qui n'a 

point épargné son propre Fils, mais qui l'a livré pour nous tous, comment ne nous donnera-t-il pas aussi toutes 

choses avec lui?  (Rom 8:31, 32) 

a. L’ÉPREUVE EST-ELLE DONC NORMALE POUR UN CHRÉTIEN ? 

Voici comment l’apôtre Pierre répond à cette question, lorsqu’il écrit aux croyants :  

1.Pi 4:12 Mes bien-aimés, ne trouvez pas étrange d'être dans la fournaise de l'épreuve, comme s'il vous 
arrivait quelque chose d'extraordinaire. 

1.Pi 4:13 Réjouissez-vous, au contraire, de la part que vous avez aux souffrances de Christ, afin que vous 
soyez aussi dans la joie et dans l'allégresse lorsque sa gloire apparaîtra. 

1.Pi 4:14 Si vous êtes outragés pour le nom de Christ, vous êtes heureux, parce que l'Esprit de gloire, 
l'Esprit de Dieu, repose sur vous. 

1.Pi 4:15 Que personne d'entre vous, en effet, ne souffre comme meurtrier, ou voleur, ou malfaiteur, ou pour 
s'être ingéré dans les affaires d'autrui. 

1.Pi 4:16 Mais si quelqu'un souffre comme chrétien, qu'il n'en ait point honte, et que plutôt il glorifie Dieu à 
cause de ce nom. 

Dans le Psaume 66, versets 8-12, voici un passage qui montre le fait, que le juste est bien souvent éprouvé 

par la souffrance, et qu’il n’est jamais abandonné : 

Ps 66:8 Peuples, bénissez notre Dieu, Faites retentir sa louange! 
Ps 66:9 Il a conservé la vie à notre âme, Et il n'a pas permis que notre pied chancelle. 
Ps 66:10 Car tu nous as éprouvés, ô Dieu! Tu nous as fait passer au creuset comme l'argent. 
Ps 66:11 Tu nous as amenés dans le filet, Tu as mis sur nos reins un pesant fardeau, 
Ps 66:12 Tu as fait monter des hommes sur nos têtes; Nous avons passé par le feu et par l'eau. Mais tu 

nous en as tirés pour nous donner l'abondance. 

JÉSUS, Lui aussi, notre exemple parfait, L’homme sans défaut, Dieu incarné, a dû passer par la souffrance, 

comme le cite la Bible, pour apprendre l’obéissance :  

Ph 2:5 Ayez en vous les sentiments qui étaient en Jésus-Christ: 
Ph 2:6 existant en forme de Dieu, (Il) n'a point regardé son égalité avec Dieu comme une proie à 

arracher, 
Ph 2:7 mais il s'est dépouillé lui-même, en prenant une forme de serviteur, en devenant semblable 

aux hommes; (2-8) et il a paru comme un vrai homme, 
Ph 2:8 il s'est humilié lui-même, se rendant obéissant jusqu'à la mort, même jusqu'à la mort de la 

croix. 
Ph 2:9 C'est pourquoi aussi Dieu l'a souverainement élevé, et lui a donné le nom qui est au-dessus de 

tout nom,… 

Et, en Hébreux 5:7, 8 : 

Hbr 5:7 C'est lui qui, dans les jours de sa chair, a présenté avec de grands cris et avec larmes des prières 
et des supplications à celui qui pouvait le sauver de la mort, et il a été exaucé à cause de sa piété. 

Hbr 5:8 Il a appris, bien qu'il soit Fils, l'obéissance par les choses qu'il a souffertes;… 

Pierre nous dit encore, dans sa première Epitre, au chap. 4, vers. 1, 2 : 

1.Pi 4:1 Ainsi donc, Christ ayant souffert dans la chair, vous aussi armez-vous de la même pensée. Car 
celui qui a souffert dans la chair en a fini avec le péché, 

1.Pi 4:2 afin de vivre, non plus selon les convoitises des hommes, mais selon la volonté de Dieu, pendant 
le temps qui lui reste à vivre dans la chair. 

Nous voyons, au travers de ces passages et d’autres, non seulement que cela est Biblique, pour un chrétien 
(né de nouveau) que de passer par des souffrances, mais en plus, que celles-ci font partie du processus de 
transformation et de sanctification, chez l’enfant de Dieu. D’où la question suivante, déjà bien soulevée : 
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b. QUELLES SONT LES INTENTIONS DU SEIGNEUR DE FAIRE PASSER SES ENFANTS PAR LE FEU DE L’EPREUVE ? 

 Nous apprendre l’obéissance (comme Jésus, Lui-même, a appris l’obéissance par les choses qu’Il a 
souffert). 

 Nous sanctifier (mettre à part pour Lui), en purifiant, brûlant par le feu, ce qui n’est pas de Lui en nous. 

 Nous transformer, rendre toujours plus conformes à Son image, à la ressemblance de Son Fils premier-né. 

 Je rajouterais, nous rendre toujours plus dépendants de Lui, toujours plus proches de Lui. Car, comme 
je le lisais, dans un passage du livre, intitulé en français « Secrets de l’intimité avec Dieu », lors d’une 
épreuve, notre relation avec Dieu est, bien souvent, plus étroite. Car, lorsque nous sommes vraiment 
désespérés, nous invoquons Le Seigneur avec une intensité bien plus accrue que lorsque tout va « bien » ; 
l’auteur citait une femme qui avait même presque regretté le temps où la maladie l’oppressait. Car, après 
cette épreuve, elle avait comme perdu cette profonde dimension d’intimité avec Le Seigneur. 

Nous voyons cela dans bien des Psaumes. Il suffit de chercher dans la Bible les passages qui contiennent les 
mots : « Je crie… », et l’on voit combien, au milieu du désespoir, le Psalmiste s’attend au Seigneur… 

« L'Eternel est près de tous ceux qui l'invoquent, De tous ceux qui l'invoquent avec sincérité… » (Ps 145:18) 

Nous retrouvons cette pensée, dans la deuxième partie du verset 9 de notre passage de Zach. 13, qui dit :  

- Je l'éprouverai comme on éprouve l'or. Il invoquera mon nom, et je l'exaucerai… 

Les épreuves sont donc aussi un moyen que Le Seigneur utilise pour nous rapprocher de Lui. En suscitant en 
nous le besoin de crier à Lui, dans la détresse, Il va ainsi pouvoir nous répondre et nous bénir. Comme nous dit 
Jésus : « Demandez et il vous sera donné… » Ou comme nous voyons dans le verset 12 du Psaume 66, déjà cité : 

- Nous avons passé par le feu et par l'eau. Mais tu nous en as tirés pour nous donner l'abondance. 

Nous devrions donc faire garde de ne pas nous révolter, ni même manifester de l’incompréhension face aux 
desseins de Dieu. Car, comme nous l’avons vu, tout (toute épreuve), concoure à notre bien, si nous l’aimons. 

Un des deux autres buts que je voudrais encore exprimer ici, et pour lequel je pense que le Seigneur permet 
la souffrance dans notre course Terrestre, se trouve ici : 

 Durant le séminaire international des G-12, en 2008, à Bogotá (Colombie), le Pasteur César Castellano 
disait : Lorsque le Seigneur veut nous transformer ; lorsqu’Il veut faire de nous un vase d’une plus grande 
valeur ; en quelque sorte, lorsqu’Il veut nous conduire à "étendre nos limites", (pour reprendre le slogan de 
l’année), comme le potier dans Jérémie, que fait-Il de ces "vases" que nous sommes ? Le seul moyen qu’Il 
utilise est de briser, de broyer ce premier vase, peut-être d’un usage vil, pour le retravailler et lui redonner 
forme et en faire quelque-chose de plus beau, de meilleur. Et cela fait mal… Mais, il ne peut pas y avoir de 
vase plus beau, plus grand, plus utile à son Maître, sans passer par le brisement. Sans, disait-il, que nous 
soyons broyés, pour être retravaillés dans l’atelier du potier. 

 Un autre exemple que je voudrais relever pour expliquer une des raisons pourquoi Dieu permet la 
souffrance, se trouve dans le livre de Claude Payan, intitulé « Lutter pour sa Destinée ». A la page 143, alors 
qu’il parle de grandes figures de la Bible, comme Joseph ou David, il écrit :  

- « Tous ces hommes à l’appel puissant étaient destinés à être délivrés, mais on peut aussi dire que 
c’est parce qu’ils n’ont pas été délivrés tout de suite qu’ils purent parvenir à leur destinée. 

Combien de gens seraient tombés dans l’orgueil et seraient allés droit à la destruction s’ils avaient réussi 
facilement et tout de suite. Mais les difficultés les ont armés à la patience, à la miséricorde et à l’humilité. » 

Autrement dit, les épreuves de feu, par lesquelles nous pouvons passer maintenant, ont le dessein de nous 
préparer, – non seulement à entrer dans l’Eternité – mais encore, pour cette vie présente, à entrer dans notre 
destinée. De ce fait, nous pouvons alors dire que, plus l’appel est important, plus le temps de préparation l’est 
aussi ; plus la destinée a de poids, plus la durée de préparation est longue et les épreuves en sont difficiles.  

Cela rejoint une pensée qui m’avait été envoyée par courrier, à la fin 2011, alors que je me trouvais à Cali. 
Dans ce mail, une tante me transmettait une partie d’un livre de "Swindoll", dont voici un court extrait qui 
nous parle du désert, ou de l’école du désert :  

- « …Et pour Dieu, le temps n'est pas un problème. Si vous tentez d'abréger votre séjour dans le désert, 
toutes vos tentatives se solderont par des échecs. Le désert dans lequel Dieu vous a placé ne comporte 
aucun raccourci. Beaucoup de gens passent leur temps à courir d'un cul-de-sac à un autre jusqu'à ne plus 
savoir où ils en sont. Mais Dieu dit : tu vas rester là où je t'ai mis jusqu’à ce que je te dise d'aller ailleurs.  

- Moïse faisait paître le troupeau de Jéthro... n'est-ce pas humiliant, après toutes ses études en Egypte ? 

 Peut-être, êtes-vous vous-mêmes à l'école de l'obscurité. Maintenant, vous végétez... 
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 Mais c'est peut-être le plan de Dieu si vous voulez sortir diplômé du désert du Seigneur. Il vous faut 
prendre des cours d'obscurité car c'est une matière inscrite au programme obligatoire. 
En fait, si vous n'apprenez pas à vivre en paix dans l'obscurité, vous reprendrez le cours à zéro jusqu'à ce 
que vous ayez assimilé la leçon. » 

Non seulement est-il nécessaire d’apprendre à vivre ou à rester dans la paix au milieu de l’épreuve, pour 
réussir à passer à la leçon suivante, mais en plus, je crois que ce temps d’épreuve, ce temps de désert, par 
lequel Moïse a dû passer, est ce qui a permis qu’il soit appelé dans la Bible : « L’homme le plus patient sur 
Terre… » ; ou : « le plus humble » (Français courant) ; ou encore « très doux » (selon la traduction Darby). 

- Et l'Eternel l'entendit. Or, Moïse était un homme fort patient, plus qu'aucun homme sur la face de la 
terre.  (Nb 12:3 - Louis Segond, 1979). 

En fin de compte, ce sont tous des qualificatifs ou qualités nécessaires pour un homme ou une femme qui 
veut servir Dieu. Et, il n’y a pas d’autre moyen que d’accepter de passer par le feu. Afin, et comme nous 
l’avons déjà redit, d’être purifiés, transformés et préparés pour quelque-chose dont nous n’imaginons peut-
être pas encore la magnitude. Nous pouvons le constater, en observant un peu comme exemples, la vie de 
beaucoup de serviteurs ou de servantes du Seigneur, de nos jours ou du temps de la Bible.  

De plus, dans l’épreuve, ou le désert, nous apprenons à attendre sur Dieu, à la supporter avec patience, 
jusqu’à ce que Dieu accorde la pleine délivrance et donne le feu vert pour entrer dans Son plan et vivre une 
nouvelle saison avec Lui, portant beaucoup de fruit à Sa gloire. 

 Avant de prendre ou reprendre, pour conclure, quelques-unes des promesses que Dieu nous donne dans Sa 
Parole, dans le but de nous encourager et nous aider à tenir fermes et confiants dans la fournaise du feu de 
l’épreuve, permettez-moi que l’on se pose encore la question suivante : 

c. EST-CE TOUJOURS LA VOLONTÉ DE DIEU QUE NOUS TRAVERSIONS CERTAINES DIFFICULTÉS ? SOITE 

TOUTES LES ÉPREUVES PAR LESQUELLES NOUS PASSONS, ICI-BAS, SONT-ELLES VOULUES PAR DIEU ? 

D’abord, je crois que Dieu tient toutes choses dans Ses mains, qu’Il a le control sur nos vies et que rien ne Lui 
échappe. Je crois, particulièrement, en lisant de nombreux passages dans la Parole, que l’on a beau planifier notre 
futur, vouloir assurer, dans notre tête, ce que l’on aura ou ce que l’on ferra demain, Dieu pense différemment que 
nous et nous conduira toujours, d’une manière ou d’une autre à ce que Lui avait prévu. Esaïe 55 le précise ainsi : 

- « Car mes pensées ne sont pas vos pensées, Et vos voies ne sont pas mes voies, Dit L'Eternel. Autant 
les cieux sont élevés au-dessus de la terre, Autant mes voies sont élevées au-dessus de vos voies, Et 
mes pensées au-dessus de vos pensées. 

- Comme la pluie et la neige descendent des cieux, Et n'y retournent pas Sans avoir arrosé, fécondé la 
terre, et fait germer les plantes, Sans avoir donné de la semence au semeur Et du pain à celui qui 
mange, Ainsi en est-il de ma parole, qui sort de ma bouche: Elle ne retourne point à moi sans effet, 
Sans avoir exécuté ma volonté Et accompli mes desseins. »  (Esaïe 55:8-11) 

Et dans les Proverbes : 

- Pv 16:1  Les projets que forme le cœur dépendent de l'homme, Mais la réponse que donne la  
  bouche vient de l'Eternel. 

- Pv 16:9  Le cœur de l'homme médite sa voie, Mais c'est l'Eternel qui dirige ses pas. 

- Pv 16:33  On jette le sort dans le pan de la robe, Mais toute décision vient de l'Eternel. 

- Pv 19:21  Il y a dans le cœur de l'homme beaucoup de projets, Mais c'est le dessein de l'Eternel  
  qui s'accomplit. 

- Pv 20:24  C'est l'Eternel qui dirige les pas de l'homme, Mais l'homme peut-il comprendre sa voie? 

Ou les Paroles de Jésus, dans la parabole du riche insensé : 

- Lc 12:20  Mais Dieu lui dit: Insensé! cette nuit même ton âme te sera redemandée; et ce que tu 
as préparé, pour qui sera-ce? 

En fait, Dieu dirige nos vies, mais Il nous a créés avec une volonté, la capacité de choisir. Il nous laisse le 
libre-arbitre face aux circonstances que nous rencontrons dans nos vies. Il nous donnera toujours la possibilité 
de choisir nous-mêmes quant à nos décisions personnelles, nos paroles ou nos actes, bien qu’Il désire nous 
guider, nous conduire à prendre celles qui nous conviendront le mieux, celles qui devraient faire aboutir Son 
plan, en nous ou au travers de nous. Mais, à vrai-dire, nous ne sommes pas comme des marionnettes dans Ses 
mains. Et c’est bien souvent nous-même qui nous mettons dans beaucoup de problèmes. 

 Ce que je veux dire par là, c’est que Dieu a un plan bien précis pour chacun de nous, mais si nous ne nous 
y soumettons point, Il ne va pas nous contraindre à faire ce qu’Il avait prévu. Certes, Il fera tout pour nous 
ramener au but principal, mais cela ne sera pas sans conséquence sur notre parcours. 



 

 LE FEU DE L’ÉPREUVE [Zacharie 13 : 9] - (version un peu plus courte) – août 2013 / David CH pg. 5 

Je crois donc que bien des épreuves, des luttes ou des problèmes, dans nos vies, auraient pu nous être évités, si 
nous avions su écouter La voix de Dieu et nous y soumettre. Mais par notre incrédulité, la dureté de notre cœur, notre 
désobéissance, nous nous sommes attiré bien plus de problèmes que prévu ou nécessaire. [Si, comme le Peuple d’Israël 
à la sortie d’Egypte, nous sommes rebelles à La voix de Dieu et ne marchons plus par la foi ou dans la vie de L’Esprit, 
si nous n’apprenons pas les leçons et ne les mettons pas en pratique, nous aurons aussi, alors, à faire des tours, pendant 
40 ans dans le désert, jusqu’à ce que nous ayons appris et que nous sachions obéir à ce que Dieu attend de nous]. 

Par-là, on peut donc répondre à la question et dire que ce par quoi nous passons n’est pas toujours en 
relation directe avec la Volonté de Dieu. Et que, dû à notre désobéissance, nous subissons certaines épreuves 
que Dieu aurait pu nous éviter. Sans que l’on n’ait à se culpabiliser soi-même ou les autres, lorsqu’ils traversent 
des épreuves, dont nous n’en comprenons pas la cause, en pensant ou en disant que c’est de leur faute. 

CONCLUSION : 

Maintenant que nous avons vu que de passer par le feu de l’épreuve fait partie de la marche chrétienne ; 
que nous avons étudié quelles en sont les raisons principales, comme nous rendre semblable à l’image de Jésus, 
nous apprendre l’obéissance ou nous préparer pour la vie Eternelle, ainsi que pour servir notre Roi, ici sur Terre, 
et que nous sommes aussi arrivés à la déduction que chacune d’elles ne sont pas toujours la volonté première 
du Seigneur pour nous, mais que nous en sommes souvent la cause, j’aimerais conclure, en prenant encore 
quelques promesses tirées de la Parole. Celles-ci devraient nous encourager à tenir fermes dans l’épreuve ; à 
ne pas abandonner dans la course ou à baisser les bras, alors que nous ne sommes peut-être qu’à deux doigts 
de l’exhaussement de nos prières ; ou encore à ne pas nous révolter contre Dieu, nous disant que la vie est 
trop dur, que Dieu ne nous voit pas, ne nous entend ou ne nous répond pas. 

Je voudrais prendre d’abord un exemple dans Daniel 3, avec les trois compagnons de Daniel : Schadrac, Méschac 
et Abed-Nego. N’acceptant pas de compromis dans leur vie, ils refusèrent d’adorer un autre dieu que leur seul vrai 
Dieu, et par conséquent ils furent jetés dans la fournaise ardente préparée par le roi Nebucadnetsar, pour ainsi les 
punir. Le récit Biblique relate la manière dont ils furent gardés, sauvés, sans être atteints par le feu. Certes cela 
chauffait, mais ils ont été protégés par Celui en qui ils avaient placé leur totale confiance. Si nous obéissons à Dieu, 
nous pourront être atteints par le feu de l’épreuve ; soit tout peut devenir brûlant autour de nous, mais cela n’aura 
sur nos vies que des conséquences de bénédictions, comme nous pouvons le lire, à la fin de ce passage : 

- Dan 3:30  Après cela, le roi fit prospérer Schadrac, Méschac et Abed-Nego, dans la province de Babylone. 

Ailleurs, dans Romains 5, nous lisons cet encouragement, en temps de peine : 

- Etant donc justifiés par la foi, nous avons la paix avec Dieu par notre Seigneur Jésus-Christ, à qui nous 
devons d'avoir eu par la foi accès à cette grâce, dans laquelle nous demeurons fermes, et  nous nous 
glorifions dans l'espérance de la gloire de Dieu. 

Bien plus, nous nous glorifions même des afflictions, sachant que l'affliction produit la persévérance, la 
persévérance la victoire dans l'épreuve, et cette victoire l'espérance. Or, l'espérance ne trompe point, parce 
que l'amour de Dieu est répandu dans nos cœurs par le Saint-Esprit qui nous a été donné. (Rom. 5:1-5) 

L’avant dernier passage qui m’est venu à l’esprit, est celui de 1 Corinthiens 10:13. Dans ce verset, le mot 

souvent traduit par tentation, est le mot grec peirasmos peirasmoj (pi-ras-mos'), qui vient du verbe peirazo 

peirazw (pi-rad'-zo), utilisé dans la phrase traduite par : « que vous soyez tentés… ». Peirasmos, peut vouloir 

dire : avoir tenté, épreuves, mis à l'épreuve, éprouver ; et apparaîtrait 19 fois, dans le NT. 

En résumé, comme dans la traduction dite la Nouvelle Bible Segond, au lieu du mot tentation, nous pouvons 
utiliser le nom « épreuve » et ses dérivés, ce qui donne : 

- 1 Cor 10:13 Aucune épreuve ne vous est survenue qui n'ait été humaine; or Dieu est digne de  
  confiance : il ne permettra pas que vous soyez mis à l'épreuve au-delà de vos forces; 
  avec l'épreuve il ménagera aussi une issue, pour que vous puissiez la supporter. 

Nous pouvons aussi prendre, comme promesse faite par la Parole, alors que nous traversons des épreuves, 
dont nous ne comprenons pas forcément le sens, et que nous sommes au bord du découragement, voire de la 

révolte, ces quelques versets tirés du Psaume 145 (traduction Parole de Vie) : 

- Ps 145:17 Le SEIGNEUR est fidèle dans toutes ses actions, il montre son amour dans tout ce qu'il fait. 
Ps 145:18 Il est proche de tous ceux qui font appel à lui, de tous ceux qui le font sincèrement. 
Ps 145:19 À ceux qui le respectent, il donne ce qu'ils désirent, il écoute leurs cris et les sauve. 

Et pour terminer, je souhaite relire cette belle promesse de Romains 8:28, citée au début de cette étude :  

« Nous savons, du reste, que toutes choses concourent au bien de ceux qui aiment Dieu,  

de ceux qui sont appelés selon son dessein. … » 


